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C’est un été particulier qui s’achève et une rentrée 
atypique qui se profile. Toujours parmi nous, le coro-
navirus éternise l’incertitude. L’organisation de nos 
vies quotidiennes, la planification de nos activités res-
tent assujetties à Sa Majesté le virus. Un été aussi 
particulier pour l’Église à Genève, après les révéla-
tions de la presse sur la double vie d’un curé (p.15). 

On a coutume de parler de « crise » à tout bout de 
champ : crise sanitaire, crise de confiance, crise 
d’image, crise de société, crise des valeurs, en  
donnant à ces cinq lettres une connotation négative. 
Les crises déstabilisent et comportent souvent des 
souffrances, des colères, des blessures.  

Nous le savons, les crises peuvent également offrir 
des opportunités de transformation. Elles dévoilent 
souvent les fragilités, les incohérences, des rouages 
ou des fonctionnements qui ne sont pas ou plus adap-
tés. Et c'est ainsi que durant le semi-confinement  
imposé par la crise sanitaire, nous avons souvent en-
tendu le slogan « On ne fera plus comme avant » ou 
« Pas de retour à l’a-normal ». Raphaël Buyse, prêtre 
du diocèse de Lille, affirme que « les temps sont favo-
rables à une simplification de nos existences » (p.7).  

Qu'en est-il pour l'Église ? Saurons-nous faire fructi-
fier la mise en lumière de nos fragilités pour interroger 
nos priorités et fortifier notre « devoir d'espérance » 
afin d’être des compagnons de chemin pour toutes et 
tous ? 

Dans ce contexte, le témoignage de l’aumônier d’hô-
pital Sandro Iseppi (pp. 4-6) sur la bénédiction des 
personnes en fin de vie acquiert une valeur que je 
n’avais pas envisagée. Il souligne la force d’un rituel 
capable d’évangéliser et transformer la souffrance et 
même la mort, pour qu’elle soit passage. 

Bonne lecture, 

Silvana Bassetti  

 

https://www.eglisecatholique-ge.ch/
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L’INCIDENT DU NOTRE PÈRE 

Un fait divers m’a interpellé au cours de cet été. Un aumônier 
militaire a proposé à une troupe de cadres qui avait dû rester en 
service pendant le week-end en raison des mesures sanitaires, 
de marquer le dimanche par une petite célébration religieuse.  
 
Mais voilà qu’il a osé citer quelques versets de la Bible, du livre 
de l’Ecclésiaste. Pire, il a invité les militaires à prier avec lui en 
récitant un Notre Père. Même si les militaires devaient savoir 
qu’ils n’étaient nullement obligés d’assister à ce service reli-
gieux, certains ont dit avoir été choqués, voire blessés, par ce 
moment ressenti comme une atteinte à leur liberté de croyance.  
La dépêche de la RTS ajoute une circonstance aggravante à ce 
qu’elle qualifie d’incident : « ce bataillon est composé majoritai-
rement de Genevois, un canton laïque où l'Etat doit observer 
une stricte neutralité religieuse ».  
 

L’aumônerie militaire a beaucoup évolué ces dernières décen-
nies. J’ai été moi-même pendant plus de 20 ans aumônier des 
places d’armes de Colombier et de Drognens (Romont). J’ai 
commencé chaque rencontre avec les recrues en leur assurant 
que je respectais profondément les convictions de chacun, que 
je ne venais en aucun cas faire du prosélytisme, mais juste leur 
apporter un soutien, spécialement en cas de moments difficiles.  

 

J’ai aimé ces marches de 15 km où je pouvais discuter 
quelques minutes personnellement avec chaque recrue, et je 
n’ai jamais été mal reçu.  

 

Cet « incident » est un signe que la foi chrétienne devient mino-
ritaire dans notre pays. Il peut nous rappeler aussi combien il 
est important de former, « d’équiper » des jeunes croyants pour 
qu’ils soient, dans un profond respect, des témoins auprès de 
leurs contemporains. 

Bonne rentrée pastorale ! 

Abbé Pascal Desthieux 

Vicaire épiscopal 

AGENDA DU 
VICAIRE ÉPISCOPAL 

Chaque mardi à 8h 
messe du Vicariat 
(masque obligatoire) 

Chaque mercredi à 
18h30 : messe à la  
basilique Notre Dame 

Dimanche 13 : installa-
tion de l’abbé Joseph 
Hoi, curé modérateur de 
l’UP Jura à 10h30 à Ver-
soix 

Mardi 15 : Messe de la 
rentrée pastorale et ac-
cueil des nouveaux 
agents pastoraux, à 15h 
à la basilique Notre-
Dame 

Dimanche 20 : installa-
tion de l’abbé Thierry 
Schelling, modérateur de 
l’UP Eaux-Vives/
Champel, à 10h30 à 
Saint-Joseph 

Mardi 22 : messe festive 
de la reprise de l’Adora-
tion du Saint-Sacrement, 
à 19h à Sainte-Claire 

Dimanche 27 : messe 
des 90 ans de la pa-
roisse Sainte-Marie-du-
Peuple (Châtelaine) à 
10h30 
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«  La foi chrétienne devient minoritaire dans 

notre pays » 

https://www.rts.ch/info/suisse/11487161-une-invitation-a-la-priere-dans-une-caserne-choque-des-militaires-suisses.html
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« VIEILLISSANT, IL FRUCTIFIE ENCORE ! » 

A 104 ans Joseph Moingt remet son tablier 
de théologien. 

Ignace de Loyola que nous fêtons aujour-
d’hui vient d’affecter à un autre service un 
membre estimé de sa Compagnie. Le 
théologien jésuite Joseph Moingt ne pou-
vait qu’obéir à son Supérieur. Il était dans 
sa cent-cinquième année.  

 

Cet homme, ou plutôt ce penseur, a croisé 
ma route à quelques reprises. Ce théolo-
gien professeur eut le courage de remettre 
en cause non pas sa foi, mais sa façon 
d’en parler. Mai 68 l’avait réduit au chô-
mage. Les étudiants avaient déserté les 
amphis de la Jésuitière de Fourvière où il 
enseignait. Il mit alors à profit ce congé 
sabbatique involontaire en se mettant à 
l’écoute de ce que les chrétiens 
« ordinaires » disaient ou comprenaient de 
l’Evangile. Joseph Moingt constata qu’un 
fossé abyssal les séparait des 
« docteurs » qui péroraient sur leurs 
chaires.  

 

Coup de cœur ou coup de Trafalgar ? 
Notre Joseph vécut alors une révolution 
théologique copernicienne. Il se remit à 
l’ouvrage, mais sur de nouvelles bases : 
réfléchir sur la foi, non pas à partir de 
vieux traités et commentaires, mais à partir 
de la Parole de Dieu telle qu’elle s’incarne 
et se reflète dans la vie des croyants de 
son temps. Une réflexion féconde qui l’ac-
compagnera au-delà de sa centième an-
née.  

 

 

 

Etonnant fut l’écho positif recueilli par Jo-
seph Moingt auprès de jeunes chrétiens et 
chrétiennes à la recherche d’un Evangile 
vécu en vérité, loin d’un culte formel et de 
prescriptions canoniques périmées. Men-
tionnons en particulier son « Croire quand 
même. Libres entretiens sur le présent et 
le futur du catholicisme » paru en 2010 et, 
deux plus tard, son brûlot : « Faire bouger 
l’Eglise catholique ». L’auteur comptait 
alors 97 ans !  

 

Ses ennemis ou ses adversaires parlaient 
de radotages séniles. Mais la sagesse finit 
toujours par triompher et les événements 
ne cessent de lui donner raison.   

 

Frère Guy Musy  
du couvent dominicain de Genève  

 

Joseph Moingt ©DR 

Le prêtre et théologien jésuite Joseph Moingt est mort mardi 28 juillet à Paris. Né le 
19 novembre 1915 dans le Loir-et-Cher, il était âgé de 104 ans. Théologien libre et en-
gagé, il était volontiers pourfendeur des dogmes de l’Eglise catholique Nous publions un 
billet du frère Guy Musy en hommage à ce penseur courageux de la foi. 
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Célébrer et bénir, deux verbes qui sonnent comme un oxymore à l’heure de la maladie 
et de la mort. Et pourtant... Dans ces instants difficiles, souvent porteurs d’interroga-
tions spirituelles ou religieuses, les rituels  qui permettent de célébrer et bénir sont une 
source de réconfort pour la famille et la personne mourante. « Nous avons beau dire 
que nous sommes dans une société déchristianisée et sécularisée, face à la mort il y a 
souvent un questionnement sur Dieu qui apparaît ou ressurgit, même timidement… 
Dans le désarroi, même des personnes éloignées de la religion expriment souvent le 
désir d’un geste, de quelque chose de concret et d’une présence d’Eglise », fait valoir 
l’aumônier d’hôpital Sandro Iseppi. Témoignage. 

FIN DE VIE, UNE BÉNÉDICTION QUI ACCOMPAGNE 

«  En trois ans, j’ai accompagné 
une centaine de personnes en 
fin de vie. Souvent quand je 
rentre dans la chambre d’hôpi-

tal du malade, la famille est présente et il y 
a une attente, un grand désemparement, 
une difficulté à identifier le bon comporte-
ment à avoir en ces moments. Chaque 
cas est différent, pourtant il s’agit souvent 
d’accueillir la souffrance, parfois la colère, 
l’incompréhension ou l’indignation que 
suscite la mort », témoigne Sandro Iseppi.  

L’accompagnement est une participation à 
la souffrance de l’autre, dans le partage et 
parfois le silence. Il s’adresse à la per-
sonne en fin de vie et à ses proches. 

Dans ces moments difficiles, mettre des 
mots et des gestes permet d’instaurer un 
sentiment d’apaisement.  
Dans l’accompagnement des croyants, le 
rituel de la « bénédiction des mourants » 
ouvre souvent un espace de bienveillance 
et de communion avec l’Église : « la pa-
role latine “benedicere” signifie : dire bien, 
souhaiter le bien. Quand nous bénissons, 
nous nous posons devant la face de Dieu. 
Dans l’acte du bénir c’est une relation qui 
se concrétise », explique Sandro Iseppi. 
 

Dire du bien 

« En général c’est le personnel soignant 
qui appelle les aumôniers au chevet de la 
personne en fin de vie, parfois la famille, 
plus rarement le malade lui-même. La plu-
part du temps, la demande est celle d’une 
simple prière ou alors les personnes se 
renseignent pour savoir s’il y a un rite ou 
autre chose à faire », observe l’aumônier. 
Parfois le patient a déjà reçu l’onction des 

malades, an-
ciennement et 
erronément ap-
pelée extrême 
onction. C’est 
un sacrement 
que seuls les 
prêtres peuvent 
administrer. 
« Mon rôle 
d’aumônier laïc 
au chevet des 
mourants et de 
leurs proches est différent.  

Pour mettre des gestes et des paroles sur 
ce “passage” et accompagner la sépara-
tion, je propose la bénédiction des mou-
rants, selon un rituel mis au point par le 
diocèse de Rothenburg-Stuttgart. Ce ri-
tuel, souligne Sandro Iseppi, permet de 
manifester la présence de Dieu et utilise 
un langage proche des gens. J’ai traduit 
ce livret en français et j’ai trouvé des tra-
ductions en d’autres langues », explique 
l’aumônier. Selon son expérience, cette 
bénédiction est un outil précieux pour 
avancer par étapes, avec des mots et des 
gestes adéquats. 

Que dire ? 

« La confrontation avec la mort est difficile. 
Parfois la famille ne sait pas que faire et 
me demande de l’aide ». L’aumônier n'est 
pas toujours accueilli les bras ouverts ! 
« D’aucuns m’expliquent qu’ils ne sont pas 
croyants, ou qu’ils sont même hostiles à 
l’Église, mais que leur maman en fin de 
vie est croyante et c’est pour cela qu’ils 
m’ont appelé. Dans certaines situations, 
parmi les proches au chevet du malade il 
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Sandro Iseppi  
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y a des athés ou des fidèles d’autres reli-
gions. J’adapte donc la bénédiction afin de 
pouvoir accueillir toutes les personnes qui 
souhaitent être présentes », avec l’aide du 
livret. 

Le livret de la bénédiction des mourants, 
ponctué de prières, de lectures de la Bible, 
de gestes et de silences, propose des for-
mulations différentes et adaptées à des si-
tuations particulières, notamment pour ac-
compagner la mort d’un adolescent ou d’un 
enfant. « Dans ces circonstances, il est es-
sentiel de s’adresser aux parents, de nom-
mer leur douleur, leurs questions et leurs 
doutes, et même leur colère contre Dieu. Il 
faut prendre en considération la détresse de 
l’impuissance et leur dire qu’ils ont fait tout 
ce qui était humainement possible pour 
sauver la vie de leur enfant. La bénédiction 
permet de se réunir pour prier Dieu même 
quand nous nous demandons pourquoi 
Dieu permet qu’une vie s’éteigne si tôt », 
souligne Sandro Iseppi. 

Dans sa structure, elle consent aux per-
sonnes de vivre cette séparation dans la 
communion, de célébrer et rendre hom-
mage à la vie de la personne et de confier à 
Dieu le mystère de la mort qui nous dé-
passe. 

 

La bénédiction 

La bénédiction des mourants commence 
toujours par nommer la personne en fin de 
vie, par l’accueil des présents et le rappel 
de la présence de Dieu à nos côtés. Après 
une prière et une lecture biblique, suit une 
invitation à vivre un moment de silence pour 
se souvenir de ce qui les relie au mourant, 
avant la bénédiction proprement dite.  

Celle-ci s’adresse à la personne mourante 
et affirme :  

« Ta vie est unique et précieuse. 

Qu’elle soit bénie de Dieu. 

Que Dieu bénisse 

tout ce que tu as pensé, imaginé, 

cru et espéré, 

tout l’amour que tu as donné. 

(Signe de la croix sur le front) 

Que Dieu bénisse 

tout ce que tu as fait et accompli, 

que Dieu t’accueille 

aussi avec tes limites, imperfections et 
fautes. 

(Signe de la croix sur la main droite) 

Que Dieu bénisse 

tout ce qui te fut donné de vivre : 

ce qui a été facile comme le difficile, le 
joyeux et le douloureux, 

et tout ce qui continuera aussi 

au-delà de ta vie. 

(Signe de croix sur la main gauche) 

Et que Dieu t’envoie son Ange, 

(Tenir les deux mains si possible) 

qu’Il te prenne par la main 

et qu’Il te conduise de l’obscurité vers la lu-
mière. 

Au nom du Père, du Fils et du Saint Esprit. 

Amen » 
 

Prendre le temps 

« A la fin de chaque bénédiction, je laisse 
toujours du temps pour permettre aux per-
sonnes présentes de se rapprocher de la 
personne en fin de vie pour poser à leur 
tour un geste qui leur convient, un signe qui 
vient du cœur, lui tenir ou caresser sa main, 
chanter une petite chanson ou dire une 
prière. Cela prend du temps, mais ce mo-
ment est important. Par rapport au person-
nel soignant souvent affairé, nous, les au-
môniers, avons cette disponibilité. On ter-
mine par une dernière bénédiction pour la 
famille, en demandant à Dieu de lui donner 
force, patience et consolation », précise 
Sandro Iseppi. 

Ces moments sont précieux. Ils n’enlèvent 
rien à la douleur qui peut même s’exprimer 
plus fort.           (suite à la page 6) 

A
C

T
U

A
L

IT
E

 

©Godong 



SEPTEMBRE 2020  6 

A
C

T
U

A
L

IT
E

 

(suite de la page 5)  

Mais ces gestes, ces paroles, ces instants 
vécus ensemble aident à vivre une pré-
sence, une communion, à exprimer des 
sentiments envers le mourant; Ils devien-
nent un témoignage et favorisent un début 
de sens. « Cela permet de commencer à 
accepter cette étape de la vie et le travail 
de deuil », souligne l’aumônier.  

« Ce n’est pas de la magie et je reste 
humble, mais le constat est là. Au cours de 
ce rituel, j’observe un apaisement qui s’ins-
talle, un réconfort. Les traits des visages 
changent malgré la tristesse et la très 
grande douleur. J’ai vu des personnes en 
colère s’apaiser, comme cette jeune 
femme enceinte en révolte contre son père 
mourant à la suite d’un geste suicidaire. Au 
terme de la bénédiction, elle a pu se récon-
cilier et lui pardonner  son geste ». 

Etonnement du personnel soignant 

« Je me souviens également de cette autre 
jeune fille, victime d’une grave maladie et 
dans le coma. Les parents croyants étaient 
terrorisés par la situation et ils voyaient 
que leur fille était agitée et en souffrance. 

La mère m’a confié la douleur de voir sa 
fille dans cet état mais aussi son bonheur 
de la savoir encore en vie. Lors de la béné-
diction, dès que nous avons prononcé le 
nom de la jeune fille et tracé le signe de 
croix sur elle, la jeune s’est apaisée. Au 
terme du rituel, les parents aussi étaient 
plus calmes, habités par une paix inté-
rieure. La jeune femme est décédée les 
jours suivants et les parents m’ont remer-
cié ».  

La bénédiction invite à la paix 

L’aumônier se dit lui-même troublé et 
émerveillé par ce qu’il observe. Il évoque 
aussi l’étonnement du personnel soignant 
quand parfois, au moment où il pose sa 
main sur la personne mourante, les para-
mètres des appareils qui indiquent une dé-
tresse se stabilisent.  

« Il arrive que même des non-croyants me 
remercient. Souvent quelques jours après 
le décès de la personne, ils se manifestent 
et évoquent une paix intérieure, un mo-
ment fort qui les a un peu réconciliés avec 
la foi et parfois l’Église ».    

       (Sba) 

 

Formation à distance  
en éthique sociale chrétienne 
 
 

« L’ÉTHIQUE SOCIALE CHRÉTIENNE  
POUR APPRIVOISER LES DILEMMES DE LA VIE ACTIVE» 
 
Le nouveau cycle de formation à distance de la Plateforme Dignité et Développement 
(PD&D) fait intervenir des personnalités connues  comme  le prof. P. Dembinski, le prof. 
D. Bourg, la Conseillère d’Etat B. Mettraux, le philosophe M.-M. Egger entre autres. 
Le cycle débutera 

le lundi 14 septembre à 19 h 
par une conférence du prof. Thierry Collaud 

sur  

« Les dilemmes éthiques mis en exergue par la pandémie » 
qui pourra aussi être suivie sur Zoom. 

  
Les séminaires de ce nouveau cycle se dérouleront sur Zoom un jeudi par mois de 
12h30 à 13h30.  
Le programme des dates et thématiques abordées ainsi que la démarche pédagogique 
sont disponibles sur le site de la PD&D 
Renseignements et inscription sur www.dignitedeveloppement.ch 
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https://www.dignitedeveloppement.ch/formation-2/programme-general/
http://www.dignitedeveloppement.ch/
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«  J’étais persuadé que Dieu me 
parlerait, mais il ne s’est rien 
passé du tout », révèle Raphaël 
Buyse en relatant les circons-

tances qui l’ont amené à faire la troublante 
expérience du silence de Dieu. Ce prêtre 
du diocèse de Lille ressentait le besoin de 
prendre du recul pour se réajuster. La vie 
monastique le fascine. Il saisit donc l’op-
portunité de la vivre de l’intérieur dans une 
communauté bénédictine de Clerlande, en 
Belgique. Il s’y retire un an. Une année de 
« déroute, de débâcle et de désarroi ». Les 
termes utilisés par le prêtre diocésain sont 
forts, mais témoignent de l’état d’esprit 
dans lequel il se trouvait alors. Son émo-
tion est palpable et les nombreux « filtres » 
de la vidéoconférence ne l’effacent pas to-
talement. Les rencontres Un auteur, un 
livre n’ayant pas encore repris le chemin 
de la librairie Payot pour cause de corona-
virus, Raphaël Buyse a accueilli le petit 
groupe intéressé par son dernier ouvrage 
directement dans son salon, par écran in-
terposé. A l’initiative des Eglises catholique 
et protestante de Genève, l’auteur a pré-
senté son dernier livre, Autrement Dieu, 
lors d’une conférence par le biais de la pla-
teforme Zoom. 

Explorateur intérieur 

« J'ai eu le sentiment d'avoir construit ma 
vie sur un mirage », poursuit-il. Plongé 
dans le doute, Raphaël Buyse interroge 
Dieu : « Où es-tu ? ». Contre toute attente, 
ce dernier lui renvoie sa question. Le ver-
tige envahit alors ce prêtre hyperactif pétri 
de certitudes au sujet de son Dieu et de ce 
que devrait « être un bon prêtre ». Il se re-
plonge dans l'Evangile et redécouvre sa 
propre humanité à travers celle de Jésus. 
A l'école du Christ, il réapprend « comme 
Lui à être là, pas ailleurs ». Cet explorateur 
intérieur, comme le nomme Marie Cénec, 
modératrice de la rencontre, discerne aus-

si une autre ma-
nière de com-
prendre l’amour, la 
pauvreté, et l'obéis-
sance. « Aujour-
d’hui, l’obéissance 
est mal perçue, 
alors qu'obéir signi-
fie rester à l'écoute 
tout en demeurant attaché à sa source, 
comme le fait Jésus avec son Père », in-
dique l’auteur. Il affirme aussi qu’elle n’est 
jamais unilatérale, car « il n’existe pas sim-
plement une catégorie de personne subor-
donnée à une autre. Nous nous devons 
obéissance les uns aux autres ». 

Le chemin de la simplicité 

Dans le même temps, une autre facette de 
l’humanité de Jésus se dévoile au prêtre 
en quête de réponses. Il croyait avoir saisi 
ce que « posture de simplicité » signifiait, 
mais comprend un peu abruptement que 
ce n’est pas le cas. De retour du monas-
tère, il réalise que toutes ses possessions 
avaient été mises aux ordures. Lui qui 
cherchait à simplifier sa vie, se retrouve à 
expérimenter la « vraie pauvreté, celle 
qu’on ne choisit pas, mais qui nous tombe 
dessus ». En traçant un parallèle entre sa 
situation et celle dans laquelle l’Europe 
s’est retrouvée ces quelques derniers 
mois, Raphaël Buyse affirme que « les 
temps sont favorables à une simplification 
de nos existences ». En effet, il souligne 
avec une pointe d’humour la nécessité 
d’accueillir la vie comme une manne, 
« sans essayer d’en faire des conserves ». 
Avec des mots simples et un ton libéré des 
artifices dont la littérature spirituelle peut 
parfois se parer, l’auteur ne craint pas de 
se montrer tel qu’il est : un homme avant 
tout, traversé de doutes, de joies et de 
peines.                                                               
           Texte et image Myriam Bettens 

LIVRE : UN DÉROUTANT SILENCE 

Après 15 ans d’intense activité, Raphaël Buyse, prêtre du diocèse de Lille, ressent le be-
soin de se retirer au sein d'une communauté bénédictine. Là, il expérimente le silence de 
Dieu. Dans son dernier ouvrage, il témoigne de quelle manière ce temps d’épreuves a 
bouleversé l’idée qu’il se faisait de Dieu.  

Raphaël Buyse  
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Alors que les mois de mars, avril et mai 2020 ont rimé avec la consigne « Restez à la mai-
son » Frédéric Chevalier, adjoint du Secrétaire général et responsable des Ressources 
humaines (RH) de l’Eglise catholique romaine-Genève (ECR), n’a pas pu rester un jour 
chez lui ! Il a été mobilisé, comme beaucoup d’autres, par la Protection Civile.  
Récit de 80 jours à jongler entre plusieurs casquettes. 

80 JOURS AU SERVICE DE LA POPULATION GENEVOISE 

C 
onvoqué au recrutement de l’ar-
mée, Frédéric Chevalier aurait 
voulu être Garde Suisse, mais il 
ne regrette pas d’avoir été incor-

poré au sein de la Protection civile (PCi). Il 
souhaitait être au service de la population. 
Une dimension pas immédiatement percep-
tible au début de son engagement: assigné 
à l’organisation ORPC Valavran, près de 
chez lui, sa première mission a été d’assu-
rer le fonctionnement d’un abri à la PCi. Il 
se souvient avoir beaucoup « râlé » de de-
voir passer des heures à compter four-
chettes, couteaux, assiettes et toute sorte 
d’objets. « C’est de la préparation pour le 
jour où l’on en aura besoin », lui disait-on. 

Secouriste et formateur des Samaritains, 
Frédéric a gravi rapidement les échelons à 
la PCi. De soldat, il passe caporal puis lieu-
tenant et entre au sein de l’Etat-Major. C’est 
ainsi que quand le COVID-19 arrive en 
Suisse, le RH de l’ECR est vite convoqué 
par la PCi. Pour l’heure, il s’agit d’apporter 
masques et gel aux personnes en quaran-
taine. C’est le début du mois de mars et 
personne ne s’attend à ce qui va arriver. 
Frédéric règle alors les détails de 
« quelques jours d’absence » du Vicariat. Il 
est affecté à la Hotline cantonale pour ré-
pondre aux questions de particuliers et en-
treprises. Les appels sont nombreux mais 
ce n’est encore rien. Le 13 mars, après l’an-
nonce du durcissement des mesures sani-
taires par le Conseil Fédéral, c’est une véri-
table avalanche. Six personnes répondent à 
1'200 appels quotidiens ! Dans la foulée, le 
Conseil d’Etat genevois décrète « la mobili-
sation de la Protection Civile », une pre-
mière depuis la 2

e
 guerre mondiale ! Frédé-

ric est alors rappelé au sein de l’ORPC Va-
lavran. Les ordres arrivent de toutes parts. 
Le plan cantonal ORCA (ORganisation des 
secours en cas de CAtastrophe) monte en 

puissance. Les équipes 
s’attèlent à préparer les 
abris de la PCi en mode 
« COVID ».  

Le 24 mars, jour de son 
anniversaire, Frédéric re-
çoit le cadeau d’une nou-
velle mission : soutenir le 
service de livraison de re-
pas à domicile de l’IMAD, l’institution d’aide 
à domicile confrontée à une hausse de plus 
de 70% des demandes. Les repas sont li-
vrés quotidiennement en voiture ou à vélo. 
L’entrée en service se faisait à 6h30 pour 
les 60 astreints affectés à la mission. « On 
n’avait qu’une toute petite marge de ma-
nœuvre et des règles d’hygiène strictes à 
respecter », raconte Frédéric. Au bilan d’un 
mois et demi d’activité : 45’600 repas livrés 
et 26'000km parcourus, qui s’ajoutent à 
d’autres missions : livraison des médica-
ments, soutien en EMS ou devant un centre 
médical, surveillance des queues devant 
les supermarchés… Bref, des journées 
longues, intenses, éprouvantes, mais sans 
oublier l’Eglise ! Frédéric a continué d’assu-
rer le suivi des emails, courriers, téléphones 
pour l’ECR. Il passait chaque semaine au 
Vicariat.  

« Malgré les moments difficiles, le stress, la 
fatigue et une vie privée réduite à l’os, je 
suis satisfait du travail accompli… pour de 
vrai ! » nous dit Frédéric, qui a été promu 
Premier Lieutenant. « La gestion de la 
troupe est un beau laboratoire de l’humain. 
C’est intéressant de voir comment une pa-
role, un geste, une réaction ou un ordre 
peuvent être perçus, reçus ».  

Retour à la vie « normale » ? 

Le retour au Vicariat a été rude, avec beau-
coup de travail à rattraper, mais le plus diffi-
cile a été de « voir autant de personnes qui 
ne respectent pas les gestes barrière ».  
                      (Réd.) 
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F. Chevalier 
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D 
epuis plus de 100 ans l’Hospitalité 
Genevoise Notre-Dame de 
Lourdes (HGNDL), s’engage avec 
de nombreux bénévoles de toute 

la Suisse Romande au service des per-
sonnes les plus fragiles. 

« Ces pèlerinages sont un temps de ren-
contre avec Marie, un temps de conversion 
dans la joie, un temps de partage dans une 
ambiance chaleureuse. C’est bien souvent 
les seules vacances de l’année pour les 
personnes en situation de fragilité », ex-
plique Marie-Thérèse Bogensberger, prési-
dente par intérim de 
l’HGNDL. Pour les accompa-
gnants, il s’agit toujours 
d’une expérience enrichis-
sante pour vivre la rencontre, 
l’écoute, le partage dans un 
esprit de fraternité. Des 
jeunes de 16 à 25 ans, et 
parfois encore plus jeunes, 
accompagnent l’Hospitalité : 
« ils apportent leur propre joie et leur dyna-
misme à l’Hospitalité et découvrent qu’ils 
ont une place dès maintenant dans 
l’Église », souligne Marie-Thérèse Bogens-
berger. « En retour, ils reçoivent ces re-
gards chargés d’amour et d’attention des 
personnes fragiles qui s’inquiètent toujours 
plus pour les jeunes que pour elles-
mêmes ! » Certains s’engagent à plus long 
terme, mais ils ne sont pas assez nom-
breux et de fait, si l’Hospitalité Genevoise 
Notre-Dame de Lourdes compte environ 
200 membres dans toute la Suisse ro-
mande, la moyenne d’âge est assez éle-
vée. 

Une grande famille 

« Aujourd’hui nous sommes à la recherche 
de nouveaux bénévoles, d’hospitaliers et 
hospitalières. Toute personne est bienve-
nue. Il s’agit de prendre en charge tout le 

quotidien des personnes que nous accom-
pagnons du lever au coucher, en incluant 
les gardes de nuit, afin de permettre la sé-
curité de tous et toutes. Les services sont 
multiples : le service d’accueil au départ de 
la Suisse Romande à l’arrivée à Lourdes, à 
la grotte, aux piscines et sur l’esplanade ; le 
service des piscines, des salles ; le service 
des soins, des repas, des veilles, le service 
des cérémonies et enfin le service général. 
Pour rendre ces services, pas besoin de 
diplômes, de certificats : les anciens se 
chargent d’initier les débutants. Sans hospi-
taliers ni hospitalières, il n’est pas possible 

aux malades et autres per-
sonnes fragiles de se rendre 
à Lourdes. Nous lançons 
donc un appel à des 
hommes, des femmes et des 
jeunes qui désireraient offrir 
de leur temps et de leur dyna-
misme pour servir les per-
sonnes âgées, malades et 

handicapées qui partent en pèlerinage à 
Lourdes. Nous recherchons également des 
médecins, pharmaciens, infirmiers et des 
prêtres souhaitant venir renforcer notre 
équipe en place », ajoute Marie-Thérèse 
Bogensberger. 

« Si l’activité principale de l’Hospitalité est 
d’accompagner des pèlerins qui ne pour-
raient pas se rendre seuls en pèlerinage 
nous avons aussi pour mission de maintenir 
le lien avec eux tout au long de l’année. Ce-
la se traduit par des visites ou toute autre 
forme de prise de contact. Deux à trois ren-
contres conviviales par an ont lieu pour nos 
membres. L’Hospitalité est une grande fa-
mille, n’hésitez pas à la rejoindre ! », con-
clut la présidente.             (Réd.) 
 

Contact : Mme Bogensberger  
Tél. 076 615 57 56  
 mtbogensberger@infomaniak.ch 
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BÉNÉVOLES À LOURDES, POURQUOI PAS VOUS ? 

Le pèlerinage à Lourdes de personnes malades, en situation de handicap ou de précarité 
n’est possible qu’avec l’aide de bénévoles qui les accompagnent. L’Hospitalité Genevoise 
Notre-Dame-de-Lourdes (HGNDL) participe chaque année au pèlerinage d’été de la 
Suisse Romande au Sanctuaire édifié après les apparitions de la « Dame blanche » à Ber-
nadette Soubirous. Pour tous les participants, accompagnants et accompagnés, il s’agit 
d’une expérience forte, une aventure toute à la fois humaine et spirituelle.  

mailto:mtbogensberger@infomaniak.ch
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MÉDITATION VIA INTEGRALIS 

Point de jonction entre la méditation zen et la mystique chrétienne 

3 Journées de méditation avec Yves Saillen 

19 septembre, 21 novembre 2020 et 20 mars 2021 de 10h00 à 17h00 

Lieu: Cénacle. Promenade Charles-Martin 17, 1208 Genève 

Coût : frs. 50.00/journée. Svp apporter le pique-nique 

Inscription : saillen-jordi@bluewin.ch  031 869 34 49 

Après une introduction, nous pratiquons ensemble la méditation assise. 
les séquences de 25 minutes de méditation sont entrecoupées par 

quelques minutes de marche. Des entretiens individuels sont proposés. Nous terminons par 
un moment d’échange et de partage. Nous portons des habits amples de couleur unie et 
sombre, cela favorise le recueillement. La participation suppose une bonne santé psychique. 
Un programme adapté est proposé aux personnes débutantes. 

Plus d’informations: www.meditation-zen-vi.ch 

MÉDITATION ET SPIRITUALITÉ  

« Regarde-toi, tu as en toi le Ciel et la Terre » 

(Hildegarde de Bingen)  

Un premier module du Service de la Spiritualité pour expérimenter la 
« pleine présence », porte d’entrée pour être présent à soi, à l’autre  
et au « Tout Autre ». Ceci à travers la pratique de la méditation guidée, 
suivie d’un temps d’enseignement et de partage. 

AVEC :  Lia Antico, docteure en Neurosciences cognitives et affectives à l’Université de  
Genève, enseignante Mindfulness (Brown University, USA) et animatrice à l’Atelier  
Œcuménique de Théologie (AOT). 
 

6 séances le jeudi soir 

QUAND ? 1er, 8, 15, 29 oct. et 5, 12 nov. 2020 de 19h30 à 21h00 

LIEU : Paroisse Ste-Marie-du-Peuple Av. Henri-Golay 5, 1203 Genève  

PRIX : 80-150 CHF  (selon vos possibilités) - Etudiants, AVS: 60 CHF 

 

SÉANCE D’INFORMATION : jeudi 17 septembre à 19h30 
 

RENSEIGNEMENTS ET INSCRIPTIONS : ecr-spiritualite@bluewin.ch ou : 077 441 17 80 

ECOLE D’ORAISON 2020-2021  
 

La Communauté Fontaine de la Miséricorde propose un parcours d’initiation à l’oraison.  
Les rencontres, le jeudi une fois par mois de septembre à juin, se déroulent en quatre 
temps : accueil, enseignement, partage, temps d’oraison « ensemble ». Durée, env. 1 h 30. 
Prix pour un parcours de 1 an : 120 Frs 

1re rencontre : jeudi 17 septembre à 19 h au Cénacle (Prom. Charles-Martin 17, Genève) 

Contact :  Rosemarie Grant 079 554 08 36-  romygrant@hotmail.com  
Plus d’informations: www.misericorde.ch 

mailto:saillen-jordi@bluewin.ch;
http://www.meditation-zen-vi.ch
mailto:ecr-spiritualite@bluewin.ch
mailto:romygrant@hotmail.com
http://www.misericorde.ch
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5 JOURS D’ART ET SPIRITUALITÉ DANS NOS PAROISSES  

5 EGLISES - 5 EXPOSITIONS - 5 CONCERTS 

Du 23 au 27 septembre 2020, le vicariat de Genève organise avec 
 5 paroisses des événements dédiés à l’art et à la spiritualité.  
Durant 5 jours vous pourrez admirer les œuvres du sculpteur  
contemporain Mauro Corda, sur le thème « L’homme debout », dans 
5 églises: Basilique Notre-Dame, Sainte-Clotilde, Saint-Joseph, Sainte
-Thérèse, Notre-Dame-des-Grâces. 

Chaque soir, un concert gratuit de musique classique est proposé. 

PROGRAMME  

Mercredi 23/09 à 20 h: Humberto Salvagnin organiste et le tromboniste Francesco d’Urso 
Église Sainte-Thérèse (Champel)  

Jeudi 24/09 à 20 h: Michel Tirabosco  (flûte de pan) et le guitariste Dagoberto Linhares  
Église Saint-Joseph (Eaux-Vives)  

Vendredi 25/09 à 20 h : Arthur Guignard violoncelliste et le pianiste Roh Fei Tong  
Église Sainte-Clotilde (Jonction)  

Samedi 26/09 à 20h : Michel Tirabosco (flûte de pan) et  Jean-Marie Reboul (organiste)
Basilique Notre-Dame (Cornavin)  

Dimanche 27/09 à 17 h : Orchestre de Chambre Genève, violonistes Liardon et Kaptan 
Église Notre-Dame-des-Grâces (Grand-Lancy)           
           Plus d’information: eglisecatholique-ge.ch/expo-concerts  

RETRAITES DANS LA VIE  2020- 2021  

Librement inspirées par les expériences d’Ignace de Loyola. 

En poursuivant nos activités quotidiennes, rencontrer Dieu avec la Parole : 
chez soi, méditer chaque jour un texte biblique durant environ 30 minutes 
puis rencontrer un accompagnateur pour une relecture, un partage. Ces ac-
compagnements individuels prennent place dans la journée selon les disponi-
bilités des uns et des autres. En début de semaine, une première rencontre* 
se fait avec le groupe pour information et organisation et, en fin de semaine, 
le groupe se retrouve pour un partage d’expériences. 

 
Sur une semaine avec accompagnement individuel 
1) du dimanche 25 octobre au dimanche 1er novembre 2020, 18h30 

2) du dimanche 30 mai au dimanche 6 juin 2021, 18h30 
Lieu: salle paroissiale de Notre-Dame-des-Grâces  (Grand-Lancy) 
 

Sur un mois pendant le temps du Carême 
Chemin de retraite vers Pâques, une rencontre hebdomadaire selon la spiritualité igna-
tienne. Il n’y a pas d’accompagnement individuel, sauf sur demande. 

Les mercredis 24 février et 3, 10, 17, 24 mars 2021 à 20h00 
Lieu: salle paroissiale de Notre-Dame-des-Grâces  (Grand-Lancy) 
 

Prix : entre 80.- et 150.- (arrangements possibles). Etudiants et AVS: 25.- 
A payer sur place. 
Inscription : retraitedanslavie.geneve@gmail.com 

Renseignements : Catherine Menoud, 079 772 74 16 

https://www.eglisecatholique-ge.ch/expo-concerts
mailto:retraitedanslavie.geneve@gmail.com
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Voici les nominations effec-
tuées par l’évêque diocésain 
Mgr Charles Morerod, au 1er 
septembre: 
UP Arve et Lac  
L’abbé Edmond Nzinga Ma-
vinga nous quitte pour re-
joindre son diocèse de Mata-
di en République démocra-
tique du Congo. 
L’abbé Kamil Iwanowski du 
diocèse de Legnica en Po-
logne est nommé vicaire au 
sein de l’UP (Unité pastorale) Arve et Lac à 
Genève. Il sera accompagné dans son année 
d’insertion par l’abbé Olivier Humbert, 
UP Carouge-Acacias 
M. Fabrice Kaspar nous quitte à fin août pour 
d’autres engagements hors Eglise. L’engage-
ment de Mme Isabelle Hirt, répondante des 
paroisses de l’UP Salève ,passe à 100%.  

UP Eaux-Vives-Champel 
L’abbé Thierry Schelling, actuellement curé 
de Renens, est nommé modérateur de 
l’équipe de prêtres in solidum et modérateur 
de l’Équipe pastorale (EP) de l’UP Eaux-
Vives – Champel. Il accomplira son ministère 
dans l’EP composée des abbés Thierry Fouet 
et Karol Garbiec, membres de l’équipe de 
prêtres in solidum, et de Madame Anne-Marie 
Colandrea, assistante pastorale laïque.  

UP Jura 
Départ : Chanoine Alain Chardonnens. Nomi-
nation : L’abbé Joseph Hoi, actuellement curé 
in solidum au sein de l'UP Prilly-Prelaz (VD), 
est nommé curé des paroisses et modérateur 
de l’EP de l’UP Jura. Il accomplira son minis-
tère dans l’UP composée de Mme Catherine 
Boillat, assistante pastorale, et de M. Jacques 
Sanou, diacre permanent. 
UP La Seymaz 
L’abbé Frédéric Le Gal est nommé modéra-
teur de l’équipe de prêtres in solidum, prêtre 
et modérateur de l’EP de l’UP La Seymaz à 
50%. Il accomplira son ministère dans l’EP 
composée de l’abbé Joël Akagbo et de frère 
Claude Bonaïti op, membres de l’équipe de 
prêtres in solidum, et de Madame Sabrina 
Faraone-Voide, coordinatrice en catéchèse. 
L’ équipe sera accompagnée par Mme Cathe-
rine Ulrich pour une année dans son proces-

sus de constitution. 
UP Meyrin-Mandement 
L’abbé Jean-Philippe Halluin 
est arrivé à 15 ans de minis-
tère à l’UP Meyrin-
Mandement. Il prendra sa  
retraite dans le  Jura.  
Mme Martha Herrera, ac-
tuellement assistante pasto-
rale à l’UP Jura, est nom-

mée assistante pastorale au 
sein de l’UP Meyrin-
Mandement. 

L’abbé Robert Akoury, actuellement curé de 
Vallorbe et de la Vallée de Joux, est nommé 
curé des paroisses de l’UP Meyrin-
Mandement et modérateur de l’EP à 100%. Il 
accomplira son ministère dans l’EP compo-
sée de l’abbé Olivier Humbert, prêtre auxi-
liaire, qui a accepté de prolonger son mandat 
d’une année, de Mme Herrera, assistante 
pastorale et praticienne formatrice de Mme 
Emily Toole, assistante pastorale en forma-
tion, et de Mme Katy Perret, laïque bénévole. 
Pastorale de la Santé  
Hôpital Cluse-Roseraie : Mme Rachel Wicht 
prend sa retraite d’aumônière aux HUG.  
Mme Paola Corvaglia est nommée aumônière 
en formation à la Pastorale de la Santé à 30% 
sur le site des HUG Cluse-Roseraie et à 10% 
sur le site HUG Loëx. 
Hôpital Belle-Idée : Mme Marie Romeuf, ac-
tuellement en poste à la Pastorale de la San-
té de Neuchâtel, est nommée aumônière 
dans le cadre des HUG. Elle sera respon-
sable de l’Aumônerie catholique sur le site de 
Belle-Idée à 50% et Référente Régional San-
té à 20%. 
Service de l’Aumônerie des Prisons 
Mme Florence Porta-Gadmer passe à 30% 
(25% actuellement). 
Ministère cantonal 
Nomination : Mme Catherine Ulrich est nom-
mée Praticienne formatrice pour le Vicariat de 
Genève à 20%. Elle quitte le Service catho-
lique de catéchèse. Par ailleurs, Mme Cathe-
rine Ulrich continue son ministère de respon-
sable de la Communauté Œcuménique des 
personnes handicapées et de leurs familles-
COPH à 50%. 
 

LES NOUVEAUTÉS DE LA RENTRÉE 

Le Vicaire épiscopal  abbé Pascal 

Desthieux et l’abbé Joseph Hoi 
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À l’initiative de l’Aumônerie Genevoise Oecu-
ménique auprès des Requérants d’Asile et 
des Réfugiés (AGORA), des dizaines de per-
sonnes se sont relayées à Genève, le 20 juin 
2020, pour lire les noms d’hommes, femmes, 
enfants décédés sur les routes de l’exil vers 
l’Europe. 

40 555 victimes 

De 1993 au mois de juin 2020, au moins  
40.555 personnes ont perdu la vie sur les 
routes de l’exil vers l’Europe. Très probable-
ment, des milliers d’autres n’ont jamais été 
trouvées. Samedi 20 juin 2020, à l’occasion 
de la Journée mondiale des réfugiés, le dio-
cèse de Lausanne, Genève et Fribourg a pris 
part à l’initiative « Les nommer par leur nom 
». Elle consiste à nommer les personnes qui 
ont péri depuis 1993 sur les routes de l’exil 
vers l’Europe.  La liste des noms a été répar-
tie et lue en divers lieux du diocèse. À Ge-
nève, sur le parvis de l’église Sainte-Croix de 
Carouge, des dizaines de personnes, dont 
Mgr Alain de Raemy et l’abbé Pascal Des-
thieux, se sont relayées de 10 h à 21 h pour 
la lecture d’environ 10.000 noms de per-

sonnes décédées. Les passants ont été invi-
tés à écrire une lettre au Conseil fédéral pour 
demander une politique migratoire et d’asile 
plus solidaire. 

Par cette démarche de lecture, il s’agissait 
d’honorer toutes les personnes décédées et 
de protester contre leur mort. Cette lecture 
est douloureuse, ont témoigné plusieurs par-
ticipants. Mais elle rend possible une prise de 
conscience du drame de milliers d’individus 
contraints à l’exil pour fuir la misère et la vio-
lence. 

La liste des victimes est compilée par « UNI-
TED for Intercultural Action ». Les causes de 
décès sont nombreuses: la plupart des vic-
times de l’exil se sont noyées en Méditerra-
née. D’autres ont été abattues aux frontières, 
tuées par des trafiquants, se sont suicidées 
dans les centres de détention par désespoir, 
dépression et anxiété. D’autres encore ont 
été tuées après avoir été expulsées vers leur 
pays d’origine. Parmi les victimes, des bé-
bés, des enfants, des adolescents, des 
femmes, des hommes, des familles entières. 
Leur nom n’est pas toujours connu. 

Une lettre de l’évêque 

L’évêque diocésain, Mgr Charles Morerod, a 
également rédigé un texte, mis à disposition 
des paroisses des quatre cantons du dio-
cèse. L’initiative « Les nommer par leur 
nom » a été lancée par la paroisse réformée 
de Heiliggeist et la « offene Kirche » à Berne. 
Outre la Journée mondiale des réfugiés ins-
taurée par l’ONU en 2001, l’Église catholique 
célèbre également une Journée mondiale du 
Migrant et du Réfugié, qui cette année aura 
lieu le 27 septembre.             
          (Réd.) 

JOURNÉE DES RÉFUGIÉS 2020 : « LES NOMMER PAR LEUR NOM » 

Assistants pastoraux en formation 
Trois personnes commenceront la formation 
d’assistants pastoraux auprès du CCCRFE: 
Emily Toole, Ghada Haodiche et Anne-Lise 
Kohli. Par ailleurs, Virginie Hours et Nicolas 
Baertschi, entameront leur dernière année de 
formation d’assistants pastoraux.  

Formation de praticien formateur 
Afin de bien accompagner les étudiants pen-
dant leur formation, les prêtres dans leur  
première année d’insertion et les nouvelles 

équipes pastorales, une équipe de prêtres et 
d’assistants pastoraux laïcs suivent la forma-
tion du CCRFE de praticiens formateurs : 5 
prêtres et 4 laïcs ont accepté de se former à 
l’accompagnement. Il s’agit des abbés Phi-
lippe Matthey, Giovanni Fognini, Olivier Hum-
bert, Robert Akoury, Thierry Schelling, de 
Mme Martine Bulliard, Mme Catherine  
Menoud et M. Sébastien Baertschi. 
                                                              (com.) 
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25.05 (cath.ch) Dans 
le but d’attirer l’atten-
tion sur la place 
«mineure» réservée à 
la femme dans l’Eglise, 
la journaliste, théolo-
gienne et bibliste Anne 
Soupa, 73 ans, a an-
noncé sa volonté de se 

porter «candidate à la fonction d’archevêque 
de Lyon», poste laissé vacant par la démis-
sion du cardinal Barbarin.  

27.05 (cath.ch) Le pape François a autorisé 
la publication de huit décrets de canonisa-
tion et béatification, dont celui du célèbre er-
mite du désert Charles de Foucauld, as-
sassiné à Tamanrasset, en Algérie, le 1er 
décembre 1916, et de César de Bus, fonda-
teur des Pères de la doctrine chrétienne, qui 
vont devenir saints. Pauline Jaricot, fonda-
trice des Œuvres pontificales missionnaires 
(OPM) à Lyon, sera déclarée bienheureuse. 

28.05 (cath.ch) La première messe à la ca-
thédrale Saint-Pierre de Genève depuis la 
Réforme, prévue le 29 février 2020 et re-
poussée au 30 mai 2020, est finalement re-
portée en 2021. Ceci en raison des mesures 
toujours en vigueur pour limiter la propaga-
tion de la COVID-19, a annoncé l’Eglise ca-
tholique romaine Genève (ECR).  

10.6 (cath.ch) En raison d’un climat de forte 
tension, les démissions s’enchaînent à la 
tête de l’Eglise protestante de Genève 
(EPG). En ouverture de session du Consis-
toire de l’EPG, cinq membres du Conseil du 
Consistoire ont annoncé leur démission, 
dont quatre avec effet immédiat. Parmi les 
démissionnaires, le président de l’EPG, et 
son vice-président, rapporte l’agence de 
presse protestante Protestinfo. Il y a une an-
née, le Conseil du Consistoire (CC) avait 
proposé un nouveau modèle de gouver-
nance pour l’EPG au Consistoire, donnant 
lieu à des débats houleux et à des contre-
projets.  

14.6 (cath.ch) L’église Saint-Marc d’Onex 
est fermée depuis le 14 juin 2020: elle sera 
déconstruite durant l’été. Un nouveau lieu de 
culte est prévu. Il occupera le rez-de-
chaussée d’une tour qui prendra place dans 
le pré adjacent. Les travaux devraient durer 
deux ans. Durant le chantier, les paroissiens 

de Saint-Marc célébreront la messe à la pa-
roisse protestante de Saint-Luc . 

15.06 (cath.ch) Actif depuis près de 20 ans 
comme journaliste au sein de la radio de 
service public pour RTSreligion, Fabien 
Hünenberger, 51 ans, sera dès le 1er jan-
vier 2021 le nouveau directeur de Cath-Info, 
le Centre catholique des médias à Lau-
sanne. Il prendra la succession de Bernard 
Litzler, qui part à la retraite après 11 ans 
passés à la tête de cette institution. 

16.06 (cath.ch) Le fonds d’urgence mis en 
place par le pape François sous la direction 
des Œuvres pontificales missionnaires 
(OPM) afin de soutenir les Églises des pays 
de mission face aux conséquences directes 
et indirectes du Covid-19 continue de faire 
parvenir des aides partout dans le monde, 
rapporte l’agence Fides.  

28.06 (cath.ch) L’abbé Paul Frochaux, an-
cien curé de la cathédrale de Fribourg, a dé-
missionné de toutes ses charges ecclé-
siales, a confirmé à cath.ch le diocèse de 
Lausanne, Genève et Fribourg. L’abbé de 68 
ans est sous le coup d’enquêtes concernant 
des abus sexuels. 

8.07 (cath.ch) Le pape François a célébré 
une messe en la chapelle de la Maison 
Sainte-Marthe pour marquer l’anniversaire 
de sa visite sur l’île de Lampedusa, le 8 juil-
let 2013. Dans un geste de fraternité pour 
les migrants et réfugiés, le Saint-Père avait 
réalisé son premier déplacement hors de 
Rome sur une portion de terre considérée 
comme «la Porte de l’Europe» pour des di-
zaines de milliers d’immigrants. 
 

15.07 (cath.ch) L’évêché de Fribourg a livré 
les conclusions des enquêtes pour abus 
sexuels ouvertes contre l’abbé Paul Fro-
chaux, ancien curé de la cathédrale. Selon 
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les résultats, aucun élément ne permet 
d’établir qu’une ambiance ‘homo-érotique’ 
et de harcèlement sexuel régnait à la cure 
de Vevey au moment où le prêtre y vivait. 
Le cas d’abus sexuel sur un jeune de 17 
ans, en 1998, à Torgon (VS) semble bien 
être resté unique. Parallèlement, une en-
quête interne ordonnée par Mgr Morerod 
portait sur la disparition de documents sur 
l’affaire de Torgon dans le dossier Frochaux 
à l’évêché. L’enquête n’a pas permis de dé-
terminer ni l’auteur, ni la date, ni le motif de 
cette disparition, a noté Cédric Chanez, 
mandataire de l’enquête interne. La deu-
xième partie de l’enquête portait sur le ni-
veau de connaissance de Mgr Morerod con-
cernant cette affaire d’abus sexuel. 
L’évêque n'était pas au courant de la gravité 
des abus sexuels reprochés à l'abbé Paul 
Frochaux, indiquent les résultats de l’en-
quête. Le dossier Frochaux a été transmis 
fin juin à la Congrégation pour la doctrine de 
la foi à Rome. 

15.07 (com) Le curé d’une paroisse gene-
voise, dont on avait appris l’imminente no-
mination comme curé de la cathédrale de 
Fribourg, n’entrera pas en fonction après les 
révélations parues dans la presse romande. 
Celle-ci a dévoilé son activité sexuelle ac-
tive entre adultes consentants, incompatible 
avec sa fonction. Pour l’heure, l’évêque dio-
césain Charles Morerod a conseillé à ce 
prêtre de prendre un temps de retraite ac-
compagné d’un soutien. Le curé a demandé 
« sincèrement pardon  » à « tous ceux que 
je blesse et déçois ».  

16.07 (cath.ch) La Congrégation pour la 
doctrine de la foi (CDF) a publié un vade-
mecum ayant pour objectif d’accompagner 
et guider pas à pas « quiconque doit cher-
cher la vérité » face à un cas d’abus, a an-
noncé le Bureau de presse du Saint-Siège. 

20.07 (cath.ch) La Congrégation vaticane 
pour le clergé appelle les paroisses à vivre 
une véritable « conversion pastorale » 
pour « rendre l’Evangile proche du 
peuple ». Dans son instruction sur la con-
version pastorale de la communauté parois-
siale au service de la mission évangélisa-
trice de l’Eglise la Congrégation rappelle 
que si une paroisse peut être confrontée au 
manque de prêtres ou à d’autres difficultés 

liées à l’évolution de la société, elle ne doit 
jamais être « emprisonnée dans l’immobi-
lisme », mais au contraire faire preuve de 
créativité. 

22.07 (cath.ch) Après la journaliste, théolo-
gienne et bibliste française Anne Soupa, qui 
s'est portée candidate à la fonction d’arche-
vêque de Lyon en mai dernier, sept 
femmes catholiques ont décidé de franchir 
le pas. Elles se portent candidates à di-
verses fonctions qui leur sont interdites au 
sein de l'Eglise catholique: évêque, nonce, 
curé, diacre, prédicatrice laïque. 

7.08 (com) Le Secrétaire Général de l’ECR 
Dominique Pittet a annoncé le départ de 
Jessica Tabary, responsable des grands 
donateurs et des legs, le 30 septembre 
2020. « C’est au cours d’une discussion 
avec elle qu’il est apparu que cette solution 
était la meilleure pour elle comme pour 
l’ECR. Elle sera remplacée par une per-
sonne que nous devons encore recher-
cher », a informé M. Pittet dans une note 
interne. Jessica Tabary avait été engagée 
au Service Développement et Communica-
tion de l’ECR en août 2019. Nous lui sou-
haitons bonne chance pour la suite. 

7.08 (cath.ch) Le pape François a nommé 
six femmes parmi les 13 nouveaux 
membres du Conseil pour l’Economie. Le 
cardinal Marx reste le coordinateur de l’or-
ganisme créé par le Saint-Père en 2014 
pour superviser les structures et les activi-
tés administratives et financières du Saint-
Siège et du Vatican. 

12.08 (cath.ch) Le navire de sauvetage 
Sea-Watch 4, acheté par un fonds popu-
laire dirigé par l'Église évangélique d'Alle-
magne et soutenu notamment par la Confé-
rence des évêques suisses, est prêt à com-
mencer à opérer en mer Méditerranée pour 
prêter secours aux migrants qui tentent d'at-
teindre l'Europe depuis l'Afrique du Nord.  
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Le Courrier pastoral est destiné à l'information. 
Il ne constitue pas un document officiel.  

Une erreur? Signalez-la nous, pour que nous 
puissions la rectifier. 

Une réaction ? Ecrivez-nous ! 

3 septembre 
Journée portes ouvertes du  
Centre Œcuménique de Catéchèse 
(COEC) 
Jeudi 3 septembre de 12h30 à 18h30 
COEC, 14 rue du Village-Suisse 
1205 Genève 
(Pour plus d’info:www.coec.ch) 
 
15 septembre 
Un jour au monastère  
Vivre une rencontre avec les membres du Foyer 
de Charité de Bex. Animation :  
Monique Desthieux et Raphaël Pasquier   
Mardi 15 septembre 2020     
Foyer Dents-du-Midi 22, rte de Gryon – Bex 
Renseignement et inscription :  
Monique Desthieux   022 349 77 53   
monique.desthieux@bluewin.ch 
 
14 septembre 
Conférence du prof. Thierry Collaud  
sur « Les dilemmes éthiques mis en exergue 
par la pandémie » 
Lundi 14 septembre à 19 h 
Sur Zoom (cf. p. 6) 
  
17 septembre 
Module Méditation et spiritualité  
Séance d’information 
Jeudi 17 septembre à 19h30 
Paroisse Ste-Marie-du-Peuple  
Av. Henry-Golay 5, - 1203 Genève (cf. p10) 
 
Ecole d’oraison 2020-2021  
1re rencontre des parcours 2020-2021 
Jeudi 17 septembre à 19 h  
Cénacle - Prom. Charles-Martin 17 (cf. p. 10) 
 
19 septembre 
3 Journées de méditation avec Yves Saillen 
Samedi 19 septembre, 21 novembre 2020  
et 20 mars 2021 de 10h à 17h 
Cénacle, prom. Charles-Martin 17 (cf. p. 10) 
  
23-27 septembre 
Art et spiritualité - Exposition sur le thème  
« L’homme debout »  
Du mercredi 23 au dimanche 27 septembre   
Lieux: Basilique Notre-Dame, Sainte-Clotilde, 
Saint-Joseph, Sainte-Thérèse,  
Notre-Dame-des-Grâces (cf. p. 11) 

23 septembre 
Art et spiritualité - concert  
Humberto Salvagnin, organiste , 
et le tromboniste Francesco d’Urso  
Mercredi 23 septembre à 20 h  
Église Sainte-Thérèse (Champel)  
 
24 septembre 
Art et spiritualité - concert  
Michel Tirabosco (flûte de pan)  

et le guitariste Dagoberto Linhares 
Jeudi 24 septembre à 20 h 
Église Saint-Joseph (Eaux-Vives)  
 
25 septembre 
Célébration du vendredi  
« Une célébration qui prend son temps »  
Vendredi 25 septembre à 19h 
Église de la Ste-Trinité. (rue de Lausanne, 69) 
 
Art et spiritualité - concert  
Arthur Guignard, violoncelliste,  
et le pianiste Roh Fei Tong  
Vendredi 25 septembre à 20 h 
Église Sainte-Clotilde (Jonction)  
 
26 septembre 
Bénédiction des animaux et de leurs maîtres 
Samedi 26 septembre à 15h00 
Église de Bernex (sur le pré avoisinant) 
 
Art et spiritualité - concert  
Michel Tirabosco (flûte de pan)  
et Jean-Marie Reboul (organiste)  
Samedi 26 septembre à 20h 
Basilique Notre-Dame (Cornavin)  
  
27 septembre 
Art et spiritualité - concert  
Orchestre de Chambre Genève,  
avec les violonistes Liardon et Kaptan  
Dimanche 27 septembre à 17 h  
Église Notre-Dame-des Grâces (Grand-Lancy)  
 
 

Consultez l’agenda de l’Eglise catholique  
romaine à Genève sur le site: 
www.eglisecatholique-ge.ch/ 
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